X E TT  RE 

DE 

■ M-  L E MAIRE 

D’  A R L E S 

A LA  MÜNICIP ALITÉ 
D’AVIGNON. 

Servant  de  réponse  aux  basses  calomnies  des,  députés 
de  t assemblée  de  Carpentras , soi-disans  députis 
. du  comtat  Venaïssin, 

Messieurs, 

« La  municipalité  d’Arles  reçut  avant  hier  ^ 
» de  la  municipalité  de  Cavaillon  , une  lettre 
» que  nous  étions  conjurés  de  rendre  très- 
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w -publiqu€.  Il  îiô  -m’appartient  pas  plus 
prononcei:  sur  le  motif  et  rintention  dç 
» cette  lettre  que  sut'  la  fidélité  du  ré^it 
» qu’£lle  contient  ; m^is  je  sais  bien,  parce 
» que  je  le  sens  vivement  que  votre  fermeté, 
votre  loyauté  , votre  courage  , votre  persé^ 
» vérance  , que  l’excès  des  calomnies  où'  Fon 
s'abandonne  contre  vous  , et  la  lâcheté  dés 
insultes  qu’on  vous  prodigue;  que  le  nombre 
» et  le  caractère  des  ennemis , qu^on  cherche 
» à vous  susciter  en  tout  lieu  ; que  tout  cela, 
'»  dis-je  ^ doit  inspirer  aux  âmes  généreuses  Fin> 
térét  le  plus  soutenu  pour  vous  et  pour 
w votre  cause  ; et  cet  intérêt  me  commande 
» de  ne  pas  laisser  ignorer  ce  que  j’ai  droit  de 
» vous  confier,  et  ce  qu’il  peut  vous  être  utile  de 
» connoître.  Il  est  à la  fois  humiliant  et  doulou- 
» reux  au  cœur  de  tout  bon  François , de  ne 
» pouvoir  douter  que  si  tant  de  haines  furieuses 
» poursuivent  les  Avignonois  , c’est  sur-tout , 
>>  c’est  uniquement  peut-être  parce  qu’ils  ont 
» voulu  et  su  redevenir  François  ; et  cependant , 
n le  droit  naturel , ainsi  que  le  droit  public  i 
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n réqiiité  non  moins  que  la  convenance  , \ lâ 
politique  et  l’éternelle  justice , votre  position 
jy  et  l’intérêt  des  deux  peuples  , veulent  im- 
p périeusement  que  nous  n’en  fassions  qu’un. 

Je  suis  fraternellement  et  respectueusement, 
Messieurs,^ 

Votre  Concitoyen , 
Pierre-Antoine  Atonelle, 
Maire  d’Arles, 

Arles  , département  des  bouches 
du  rhône,  29  octobre  1790. 


A PARIS, 

De  rimprimerie  de  L e j a y fils , rue  de 
rEehèlIe  Saint-Honoré. 


